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à Dieu qu'il s'adressait, mais il est facile de voir que son
discours peut profiter à tous, tant il est vrai que "Marie
fut telle que la vie de cette seule âme peut être l'enseigne-
ment de toutes."-

-'Contemplez la virginitéen Marie,dit StAmbroise,
"comme dans son type véritable : qu'en elle vous appa-
" raisse la beauté de la chasteté et la vérité de toute vertu.
"C'est d'elle que vous devez apprendre ce que vous de-
"vez corriger, ce que vous devez retenir, ce que vous de-
" vez former.

"Si la noblesse du maître inspire au disciple une plus
"grande ardeur à apprendre, où pouvons trouver plus de
" noblesse que dans la mère de Dieu, plus de splendeur
" que dans celle que la splendeur a choisie ?

"Elle était vierge d'esprit comme de corps, aucune
"ambition n'altérait la pureté de son coeur. Elle était hum-
" ble dans ses pensées, grave dans ses paroles, sage dans
"ses résolutions, plus empressée à apprendre qu'à parler.
" Elle avait confiance dans la prière du pauvre plus que
" dans l'incertain de la richesse. Elle aimait le travail,elle
"était modeste dans sa conversation,elle rendait compte de
"ses pensées à Dieu plutôt qu'aux hommes.

"Ne blesser personne,vouloir du bien à tous,honorer
"les vieillards ne porter aucune envie aux autres, fuir toute
"jactance, suivre la raison, imiter la vertu voilà quelle
"était sa vie.

"Jamais elle ne contrista ses parents par un visage
"maussade,jamais elle ne fût en dissentiment avec le pro-
"chain, jamais elle ne méprisa le petit, ne se moqua de
"l'infirme.. . Jamais il n'y eût rien de dur dans ýon
"regard, rien d'insolent dans ses paroles, rien de témé
"raire dans ses actes : son extérieur reflétait la pureté de
" son intérieur.

"Que dirai-je de sa sobriété et de son empressement
"au travail ? Ici elle semblait avoir des forces supérieu-
"res à la nature, et là demeurer toujours au-dessous des
"exigences de la nature. . .

"Elle ne sortait de sa maison que pour aller à la mai-
"son de Dieu, toujours accompagnée, toutefois n'ayant
"pas de meilleur gardien qu'elle-même et sa vertu. Elle
"était si digne dans sa démarche et ses paroles que cha-


